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s lumineux dans les

ténèbres du matérialisme
La charité seut principe de rie et de pair,

Rayon

L'homme, s'il obéit À ses instinets, est fatalement

entraîné vers le matérialisme.
oo

Et pourtant, sa destinée ultime doit s'épanouir

par delà le tombean.
|

11 lui est donc néfaste de s'attacher aux banalités

de la terre, aux vanitésde ce qui passe. Co

Cortes, il vst permis de jouir des hiens matériels,

mis à la disposition de l'humanité par le Créateur.

Aussi, faut-il profiter de ces biens comme moyens d’é-

Jever plus librement son âme aux vonsidérations es-

sentielles.

Pour mieux comprendre le ponrquoi de notre sé-

jour sur ta terre, il importe d'isoler, un pen chaque

jour, notre pensée des soncis de l'existence, pour per-

mettre à l'Esprit de Lumière de projeter sur nons ses

divins rayons. +

N'est-ce pas après dix jours de recueillement de la

part. des apôtres et des Disciples du Sauveur, que la

yoisièue Personne de la Trinité Sainte descendit au

mitien des croyants réunis dans le cénacle,

Après dix jours de silence et de réflexion,-ces hom-

mes, jusque-là hésitants, peureux, voire Tâches, furent

tout a coup transformés. Îs devinrent fermes, hardis,

courageux, intrépides, indomptables dans leur foi,

prêts à tout braver, même Ta mort, pour affirmer leurs

convictions, pour sceller leurs enseignements et leur

charité.

La féte de la l'entecôte rappelle à tous les chré-

tiens le grand jour où l'Esprit de lumière descendit ha-

hiter l'âme des croyants, pour manifester aux hommes

les grandes lignes du plan divin sur l'humanité; pour

illuminer la voie à suivre en vue d'atteindre au but su-

preme pour lequel chaque hummin vient en ce monde.

Les apôtres du divin Ressnscité, et à leur tête

Pierre et ses successenrs, ont été imprégnés de cet Es-

prit de lumière, de sagesse et d'intelligence, Les pre-

miers ont parcourn vaillamment les villes et les bour-

gades pour y enseigner une loi inconnue jusque-là, loi

de détachement, de paix. “N'accumulez pas des tré-
sors périssables”, préchaient-ils aux foules, “Aimez-

psvous les uns les autres !

Seule doctrine de paix et de vie

En effet, si tqus les peuples avaient entendu et
pratiqué ces enseignements, la terre n'aurait plus con-
nu la misère etl'envie, filles de la pauvreté; le malthu-
sicnisme, engendré par la peur des responsabilités, des
charges familiales; ni les guerres, conséquences du
manque d'espace, de l'ambition et. de Ta hmine/

Lorsqu'on aime son semblable, on le veut heureux,

jouissant au moins du nécessaire; on ne craînt pas de
partager avee lui un pen de son superflu.

Hélas cette Joi de eharité, de partage équitable
dex biens terrestres a été trop méprisée, profunée mê-
me : voilà pourquoi des conflits meurtriers ont ensan-

glanteles pays àtant d’époques,

Le droit à la vie est de plan divin, Lt tout être ve-
dant en ce monde doit avoir sa part d'espace nécessai-
re, etre dont il a besoïn pour se développer saînement,
normalement dans le lieu où il évolne, C'est ce que

nous enseignent les Eneveliques,

L'egoïsme, lu dureté de coeur de plusieurs, le con-
trôle des richesses par un trop petit nombre —propor-
tionnellement aux nrasses de névessitenx —ont amené,

d'âge en âge, an profond déséquilibre dans les sociétés,
Aussi, des cataclismes, toujours de plus en plus vio-
lents, ont. affligé les peuples, jusqu'à ce conflit sans
nom qui a mis aux prises l'humanité tonte entière.

Les tendances matérialistes ont fait d'immenses
ravages, meme chez nos populations du Québec, si fran-
chement chrétiennes il y a à peîne quelque quarante
Ans. L'amour des aîses, le moindre effort, l'immorali-
té, la course aux plaisirs, à l'argent, l'insatinhilité des
Fiches, l'égoïsme des clrisses aîsées,la misère, l'envie du
janvre : voilit les diverses formes d'ivraie qui ont é

lOUfTÉles germes d'une charité écluirée, d'nue saine in-
tlligence en économie sociale : et partant d'une sa-
sésse seule capable de maintenirla paix.

Aujourd'hui, l'on constate avec inquiétude vers
‘ : . . . ‘Melle pénte paganisante s'acheminent les jeunes géné-
t'ations; on tremble en songeant à demain. -

Dans le cénacle intime de nos antes, arrétons-nous
quelques heures. Implorons l'Esprit de conseil et de
force, A de pauvres et simples pécheurs, il a daigné
cevoiler les merveilles de sn science divine. Deman-
rerui de se Choisir encore parmi les modestes de

“18 meneurs d'hommes qui sachent comprendre le
Mot de la doctrine de paix apportée au monde par le
Plus grand des législateurs, Dieu fait Homme.

Madame Camille DUGUAY
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Mardi soir, le 27 mai, les paroissiens de Nte-Victoire

de Vietoriaville aceneilleront le nouveau Chef Spirituel de
leur paroisse : Monsieur 'abbé Origéne Grenier, Cnvé par-
tant de St-Célestin-

Les citoyens de la ville sont invités à se rendre à l'en-
trée de la ville, côté onest, pour souhaiter ln bienvenne au

nouvean Curé de Ste-Vietoire et l'accompagner au preshy-

tère,
De Jà, Monsienr le Curé se rendra à l’églixe, où aura

lien la cérémonie d’investiture, présidée par M. le chanoine
Alcide Pellerin, Curé des SN, Martyrs Canadiens et Vieaire

Forain de ce distriét ecclésiastique. ,
M Le Curé Origène Grenier, qui à dirigé, comme Cure,

ln paroisse de Aston, durant quatre ans, et celle de St-Cé-
lestin, durant onze ans, est ma@nifiquement qualifié pour
assumerl'importunte direction de la paroisse Ste-Victoire.

En union avee tons les fidèles de la ville de Victoria-

ville, par la voix de notre journal, nous offrons à M. le Cu-
ré Origèns Cirenter, nos hommages respectneux, et nous lui
sonhaitons la plus chaleurense hienvenne et un long apos-

tolat au milieu de sa nouvelle famille paroissiale.
Ad Mnltos Annos !
    

3,pré à 5 heures, dimanche matin. Retour de Nte-Anne de
Beanpré a 10,50 hres pour Québec, Départ de Québec pour
le 1etour a 6.30 hres, dimanche soir. Prix du passage: 3,20
pour adultes et 5160 ponr enfants. Les billets sont vala
bles jusquan mardi suivant, le 27 mai, Les billets sont en

“eute à la Stalion dn Canadieh National, .
  

 

Au temps jadis
De tous les délassements que Uaimable Providence à

mis à notre disposition, il n'en est peut-être pas de plus nuit
le ot de plus agréable que la lecture des Dons livres,

Antrefois, chaque soir, antour du foyer, daus ces mue

ments de bonheur intime qu'on ne connaît presque plus, le
vieux livre qu'avaient touché des mains aimées de généra
tion en génération, était ouvert, et l'un des menibres de ln
famille en faisait entendre quelques pages, tantôt naïve
et touchantes, tantôt sublimes el sacrées, toujours pleînes
d'un parfnm céleste er faisant du bien à l'ame, La foi de
tous se ranimait, l'espérance faisait oublier les fatignes du
jour et embellissait l'avenir, on se sentait plus chrétien.

plus enfant de Dieu, et l'on allait dormir d'un
plus doux en révant au ciel.

sommeil

Père HUGUET. SM

“J'ai cherché le repos partout, a dit le pieux Thomas

à Kenipis, et ne l'ai trouvé qu'en un petit coin avec un bon
livre”. Ah ! ce petit coin, avec ce compagnon aimable qui
réjouit, instruit et console, trouvez-le au foyer domestique.
trouvez-le dans votre chambre, chaque soir, pendant quel- 

.
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REDDITION DE COMPTES LUNDI LE 26 MAI0. -

+

A la suite des critiques publiées cor cours des derniers
Mois par le réducteur sportif du journal d'Arthatriska, le
publie de cette ville sera sans doute iutéressé à prandre

© amaissance des états financiers de l'Association Sportive
de Vietoriaville pour la saison ferminee, ainsi que da Club

Sportif de Victoriaville Tue. pour son exercice termine le

“avril dernier.

Le Club Sportif de Victoriaville Ine doit a ses fer
VEIN supporteurs et ses généreux souscripteurs de leur

donner, nu sujet de ces états financiers, les meilleures rx
plications qu'ils puissent désirer,

Une assemblée sera done tenue à cette fin à la salle
des délibérations de lhôtel-de-ville de Victoriaville as
levres pme, le 26 mai courant et le publie de Vietorinville
A estinvite, Les directeurs rendront compte de lear mane

cat expiré le 40 avril dernier. Le public sera a mème de

Jager ee quiils ont accompli, grace a be generosite de nom:
hrens souseriptenrs ef an dévonement de certaînes person-
nes, pour doter l'aréna de cette ville d'un systéme de réfri-
ceration, :

Ni des directeurs he peuvent repondre longuement à
toutes les critiques qui ont éte formulées, ils essitieront ce
pendant, de donner, en fait de renseignements, satisfaction

atout le monde, Et comme il n'est rien de parfait dans ce
ronde, il a pu se produire certaines erreurs, que le Con-

“il dN Administration du Club Sportif de Victoriaville Tne
sert le premier henreux de tenter de corriger à l'avenir.

Le Secrétaire.

 

Le Dr Léo Forest vient d'ouvrir son hireaur an numéro

162, rue Notre-Dame Apt. Trot il pratiquera lu médecine

générale et conme spécialiste pour des maladies des en:

fants,

Né à l'Assomption, il fit ses études classiques au collè-

ge de l'endroit, Bachelier EsArts, Te Dre Forest fit ses étu-

des de médecine a l'Université de Montréal. Le Dr Forest

n fuit des stages duns les differents hôpitaux de Montréal

et ft tour à tour assistant chef-interne de Pasteur et chef- 
 

 

interne de l'hôpital Ste-Justine.

 

générale des Cercles Lacordaire
ln grand pèlerinage à Ste-Anne de Beaupré aura lien

Juvanehe, le 25 mai, Le départ du train, à Victoriaville se
fera à 12,30 hes (minuit el demir heure solaire, duns la

1.it de sameur à dimanche, Arrivée à Nte-Anne de Beau-

Tribunelibre
VOUS AVEZ RAISON, PECCAVI

   

 

Nous avons lu, dans La Voix des! 7
Bois Francs, la semaine dernière,

vos quelques remarques sur Char-
les TRENET, el nou: vous approu-

vons cent pour cent,

I! est regrettable de constater

qu, le proverbe qui veut que “Nul
ne soit prophète cn son pays” de-! V2
meure toujours vrai. Et c'est sans Pog
doute pour cela qu'une phalange|
de pseudo artistes français, corses

et autres, profitent d'une publici-

té que la presse canadienne leur
accorde, pour venir exploiter notre

curiosité, bien légitime, emportant

ensuite avec eux notre argent et

le souvenir de notre emballement;

nous laissant pour tout partage,
une déception à laquelle il est trop

tard de remédier,

 
La Metropolitan Life Insurance

ny ’ . fr i} ; ; ve

Nul n'est prophète on son! company, de sa Direction Généra-
pays”, Hélas! c'est trop vrai. le au Canada, à Ottawu, fait part

que M. Joseph Chartrand, ce-de-
vont Gérant du District Trois-Ri-

vières, a été nommé au poste de

Gérant du District Saint-Hyacin-

the. -

Né à Montréal, M. Chartrand en-

tra au service de la Compagnie
au mois de mai de J’année 1922, en

qualité d'agent de sa ville natale.

Cinq ans plus tard, il était promu
au poste de Gérant-Adjoint. Les

(suite à la page 4;

Car, si nous pouvions l'être, nous

aurions des Canadiens en quantité

qui pourraient figurer tres avan-

tageusement aux côtés d'un Char-

les TRENET, d’un Tino ROSSI,

d’un Maurice CHEVALIER. ete.
Nous en trouverions peut-être meé-

me ici à Victoriaville. Et notre
argent demeurerait chez nous.

Mais, avouon:-le: un Canadien

aurait trop de fierté pour se pré- (suite à la page 4}

 

ssociation sportive e
sportif de Victoriaville convo-

 

Camille Duguay, fondateur.

RE de M. ORIGENE GRENIER A LA CURE de STE-VICTOIRE
_
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Louable initiative d
nos£marchands

Nous apprenons que nos marchands détaillants, sur
une movenne de 99 pour cent, se sont entendus pour fermer
ours ctablissenents de commerce le samedt après-midi, du-
rant les mois de juillet et août. C'est nne initiative très
Parable a l'égard de leurs personnels; el nous ne voyons
aneun inconvenient à cette décision de nos marehands vis-
avis la popralation,

Dans plusieurs centres, na déja accepté lu fermeture
des noie dus le samedi après-midi, durant ces deux mois
de Pawnee et personne ne s'en trouve plus mal. Ceci per-
Huet tx eaployés de magasins de jonir un peu de ta delle
sion, de se reposer et de pouvoir respirer un peu d'air en
fin de scnutine, après avoir été snffognés durant six jours à
“interieur.

Nous savons que de publie appronvera cette décision et

seni heureux de fournir à nos commerçants l’occasion d’une
détente <enmtinière pour eux et leurs employés.

ty pour cent 1 Ce n'est toutefois pas lu totalité. 11 y

aurait done certains établissements conmercinux récalel-

trants «ce mouvement. C'est très malheureux, Et ni ce
petit nombre s'ixolent de cette action humanitaire envers
leurs employées, nous ne sonmmes pas prêts à dire qu'ils en
recolteront de grands profits, Car, nous prévoyous que le
publie appréciera avant fout ce geste généreux de ln part
es patrons de maisons de contimeree,

Nes puidlierons prochainement la liste des magosins
dont des propriétaires ont accepté de donner congé à lenrs
employes te samedi aprésemidi, durant les mots de juillet
olson,

  

La siréne dans la nuit
Plusieurs personnes protestent, depuis quelque temps,

contre les appels afeu que lance dans la nuit la sirène de

ln Victoriaville Furniture, On pretend gue la sirène ost,
superfhe, étant donné que chaque pompier n° déjà un aver-
tissear automatique chez fui,

Nous comprenons que, pour une bonne partie de ln po-

pulation, la sirène est très désagréahle la nuit, C'est ponr-

quet nous avons rencontré M, Nénevé Labbé, chef des pom-
piers, et lui avons posé plusieurs questions ii ce sujet, Mon-
sieur Labbe nous dit que les cris de lu sirène la nuit pen-
vont être quufois superflus, mais penvent très bien ne pus
l'étre aussi. C'estune mesure de prudence, pour faire fnce
a toutes défectnosités qui pourralent se produire dans Jes

avertisseurs antomatiques, installés chez chacun des pon-
piers © soit pai-le manque de courant électrique où soit par
font autre défectuosité possible, Dans un cas senblable,
seule Le sirène pourrait appeler les pompiers sui les Henx
de d'incendie. Et Monsieur Labdhé de conelnre ceci : “Ni
Nous avions des pompiers autres que volontaires, c'est à
dire des sapeurs qui demeureraient au poste tonte In nuit,
hoûs pourrions nous exemptés de déranger ln population
par les evis répétés de la sirène.”

How'y a donepas de chance à prendre. Et aussi long.
temps que les finances de notre villé ne lui permettront ‘pas
d'engager ef de payer des hommes qui demenreront an pos-
te, dl vont mieux aceepter cet inconvénient, afin de préve-

nir peut-étre de grandes conflagrations.

Res
Certaines gens ne semblent pas comprendre le sens du

mot PROPRIETE, et font fi du bien d'autrui. Nous ne

voulons pas parler ici du vol, mais bien du vandalisme, Et
surtout du vandalisme incinscient. C'est celui-li qui sem-
ble étre Je plus fréquent.

Le vandalisme est un état d'esprit qui porte à détruire
lex belles choses, nous dit Larousse,

   

pectons la propriété

L'individu qui, pair son inconseience, brise on détruit
SUT =0N quisSage n'en reste pas moîns on vandale.

La plupart des propriétaires se donnent beauconp de
peîne pour embellir les abords de leurs demeures, Ils sè-
ment et entretiennent du gazon. Ils plantent des arbnstes,
des arbres et des haies. Et Dieu sait tout le travail que
cela comporte, Malheureusement, dans lu bonne majorité
des cats, ls ne réussissent pas a conserver ce qu’ils ont édi-
fié. Pourquoi ?

Parce que des piétons, sans mauvaise intention auen-
ne, sans dante, mais par une insouciance non moins coupa-
ble, piétinent ces gazons, détériorent ces arbustes, ete, Et

tout ceix pour s’éviter quelques pas en prenant un chemin
de raccourei, qui n'est autre qu'une PROPRIETE. heure, et vons verrez ce qu'y gagnera votre vie en éléva-

ques minutes; trouvez-le, le dimanche, pendant une honne|tion et en félicité. (suite à la page 4)
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Chez les “Disciples de l'Art”
Aujourd'hui, je veux corriger un oubli. Ces jours-ci,

après quelques moments de réflexion, je fus très méconten-
te de moi. Jai réalisé que dans mes courts entretiens, je
n'ai pas encore fait connaîtr

Chers lectenrs, pour votre information, je vousartistique.
laisse savoir que l'idée de ve mouvement revient à
concitoyen M. Geo, Laquerre,
Victoriaville sera peut-être
unnées d'avoir pris une si heureuse initiative.
être longtemps secondé dans

e l'animateur de notre société

notre

jeune photographe, à qui tout
reconnaissant dans quelques

Puisse-t-Hl
In realisation de ce projet...

Egalement par la voie de ce courrier, les “Disciples de
l'Art” remercient les lecteurs étrangers qui s'intéressent à
notre mouvement et qui nous ont fait parvenir des lettres
d’encoumgement. Soyez assurés que nous avons été sensi-
bles à vette attention, cela fait tant de bien de se sentir ap-
prouvé.

Comme je ne veux pas être longue, je Vais passer sous
silence les deux dernières réunions de section : benux arts
et photographie, lesquelles 0nt sn intéresser, Je rappelle
aux membres que la prochaine réunion aura lieu le 28, il
s'agit de ln section de ln musique.

Marcelle JUTRAS, publieiste
 

 

 

Nouvelle émission de Renaissance
Films Distribution Inc.

La Corporation Renaissance

Films Distribution Inc offre aujour-
d'hui au publie, et spécialement
aux hommes d'affaires qui s'inté-

ressent au développement de l'in-

dustrie cinématographique au pays
une émission de 100,000 actions

privilégiées, classe “B”, d'une va-

leur au pair de $25.00 chacune,

portant dividende trimestriel aceu-

mulatif à compter du ler juillet
1947, (lorsque le conseil d'admi-

nistration jugera opportun de dé-
clarer tei dividende, à raison de
$1.26 par année.)

Déjà 20,000 actions privilégiées,

classe “A”, d'une valeur au pair
de $25.00 chacune, ont été sous-

crites, Ces actions privilégiées
classe “B" ont rang pari passu u-

vec les actions privilégiées, clas-

se “A” de la Compagnie. De plus,

les actionnaires auront le droit en

tout temps, de convertir leurs ac-

tions privilégiées classe “B” en

actions classe “C" sans valeur no-

minale, participantes, pari passu
avec les actions ordinaires et vo-

tantes. Ces dernières actions clus-
se “C”, cependant, sont votantes

à raison d'un vote par groupe de
dix actions, Enfin, chaque groupe

de quatre actions clusse “B” donne
droit à un boni d’une action classe
“C” sans valeur au pair.

Le produit de cette émission ser-

vira à l'aménagement et à l’amé-

lioration du studio provisoire de

la compagnie situé au No 4822,
Chemin de la Côte des Neiges, à

la construction et à l'aménage-

ment des studios de la rue Notre-

Dame Est, à l’achat des appareils

La Compagnie Renaissance Films
Distribution Inc, incorporée pa

lettres patentes de la province de
Québec en avril 1945, a pour buts

pricipaux de produire d’exploiter
et de distribuer dans le monde en-
tier des films cinématographique-

principalament en versions anglai-

se, française et espagnole, et en

tous formats, y compris la télévi-

sion; de construire ou d'acquérir
des studios et laboratoires ciné

matographiques, ete, Son capital

autorisé est de $3,000,000.00 et son

capital souscrit est de plus de

$600,000.00. Son président et di-

1peteur-gé-rant, Monpieur J.-A.

DeSève, autrefois directeur-gé-

rant de la compagnie France-Film
est un homme d'affaires canadien

bien connu dans l'industrie du ci-

néma. Le directeur tachnique de

l'entreprise est un cinéaste fran-

çais de grande réputation, M, l’ab-
bé Vachet, producteur du film “No.

tre-Dame de la Mouise” qui con-
nut un si grand succés partout.

Ces experts ont su s'entowrer d'un

personnel technique des plus com-

pétents et les hommes d'affaires

chargés de la direction de l'entre-

prise comptent parmi nos plus pro-

gressifs. Cette nouvelle industrie

canadienne de grande envergure.

appelée ‘à devenir une central, in-

ternationale de cinéma, offre donc

les meilleures garanties de succès.

Elle constitue, pour nos détenteurs

de capitaux, une occasion unique

d'obtenir un rendement intéressant

car, de l'avis de tous ceux qui s’y

connaissent, l'industrie du cinéma

est l'une des plus rénumératrices et équipements techniques, eté.
 

  

qui soient.

mt

 

  
‘Va t‘en — je ne veux rien d'autre que des

Flocons Grape-Nuts délicieux et nourrissants!”
“Retourne à ceux qui t'ont envoyé,

mon chien, et dis-leur que je veux un
grand bol de ces bons Flocons Grape-
Nuts Post doux et maltés!

“dal besoin des éléments nutritifs
que les Flocons Grape-Nuts peuvent me
donner: des hydrates de carbone pour
l'énergie; des protéines pour les muscles:
du phosphore pour les dents et les os;

 

du fer pour le sang; ainsi que d'autres
éléments essentiels.

“C’est parce qu'ils sont faits avec deux
sortes de grain, que les Flocons Grape-
Nuts sont doublement bons. Ils sont
spécialement mélangés, cuits et torré-
flés pour étre savoureux et faciles à di-
gérer. Va vite, mon vieux—et dis à ton
maitre que le carton géant est particu-
liérement économique!”

 

Alene Wind Bra, sans bretelles,
réparations à nos frais,

; 220 rue NOTRE-DAME 
Nous avons aussi une balance de marchandises

peur être écoulée à 20% de réduction.

Madame P. E. AMIOT
4 y

19066050005507665556605090056

OVOÉSO PLISGOOGSSDGTSDSSSIIIISSGEO
Vous trouverez un corset à votre taille : dans les marques 3

renommées : Grenier, Nu-Back, Rose-Marie, Ross Foundation, &¢ ;
soutien-gorge de mêmes marques, ainsi que Gothic, Wonder Bra,

Nous faisons l'ajustement et les >
F
N

à la verge,

VICTORIAVILLE

COS3030p,

TESArrRES SF4see men4
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LE NICOLETAIN,
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Connaissez-vous le Québec? Savez-vous, par
exemple, que notre province possède, à
Montréal et à Québec, deux des principaux
ports de mer du Canada? Comptant parmi

 

$442,436,323; celles
$18,205,508; les exportations de Montréal
se chiffrent a $90,457,156; celles de Québec
a $19,306,398. Nous avons ici un autre
aspect de l'activité commerciale de notre pro-

les principaux ports du monde, celui de
Montréal ne le cède qu'à New-York en
matière de capacité et d'équipement.

silos à élévateur pneumatique de Montréal peuvent emmagasiner
quelque 15,162,000 boisseaux de grain—ses entrepôts frigorifi-
ques complent prés de 5,000,000 de pieds cubes pour la con-
servation de la viande et d'autres denrées périssables.
dernièresstatistiques placent les importations
à Montréal à une valeur annuelle de

Les

Les

de Québec à

 

  

 

 

-  SOYEZ FIERS DU QUÉBEC, C'EST |
UNE PARTIE DE VOTRE ‘PAYS {

Crée BREWI

~

VENDREDI, z3 MAL 1917

À

Connaissez mieux le Québec...

  
vince. On ne saurait donc s'étonner
que le Québec occupe dans l'ordre des choses au Canado.
Première province de notre pays, le Québec se réclame d'une
longue et noble histoire ainsi que de grandesressources naturel-
les et d'un grand développement industriel, mais son plus
précieux actif est l'esprit de son peuple qui a si largement
contribué à édifier une nation qui joui
belle perspective dans le monde entier.

VOICI VOTRE QUEBEC
Population, 3,500,000; commerce de détail

produits; $2,333,303,012; superficie, 523,860
milles carrés; de toutes les provinces, Québec
est la première en énergie hydroélectrique,

chaussure,
tabac transformé, amiante et aluminium.
En vérité, notre pays est une terre promise.

textiles, bois, papier-journal,
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Une chaleureuse réception at-
tend les délégués des 119 conseils

des Chevalier: de Colomb de ln

Province de Québec au 48 © congrès
provincial qui sera tenu à Rouyn

les 24 et 25 mai.

On s'attend à lu présence d’un

millier ve congressistes, y com-
pris les 238 délégués officiels, les

députés des 16 districts et les

membres du Conseil d'Etat. M, le
Juge T. A Fontaine, député d’E-

tat, présidera ces importantes as-
sises. On a prévu la formation des

différents comités qui siègeront dès
le samedi 24 mai.

Voici le programme officiel du
congrès:

Samedi, 24 mai:

4.00 p.m. — Inscription des dé-
légués.

8.30 p.m. — Séance des comités.
Damanche 25 mai:

7.45 a.m. — Ralliement à l'hô-
tel Albert.

8.30 a.m. — Mess. célébrée par
S.E. Mgr L. Rhéaume, O.M.I, é-

vêque d’Haileybury, en l'église St-

> DD
 

EST SI 
 

 Michel. Prédieateur; M. le Chan.

pourquoi le

“TABAC A CIGARETTES

VOGUE

 

Le 48e congrès provincial des
Chevaliers de Colomb

 

Couture, curé de Taschereau.

10.15 am. — Réception civique.
10.30 a.m. — Première séance

du congrès.

2,30 p.m. Deuxième séares «lu
congrès, Résolutions.

7,30 p.m. — Banquet de eloture

du congrès à l'hôtel Albert.

Un programme spécial a été pré-

paré par les Dames des congressis-
tes.

À une assemblée du Conseil 'E-

Lat, tenue à Montréal le 3 mai, sous

la présidence de M. le Juge T. A

Fontaine, le directeur suprême, M.
Francis Fauteux a donné leeture

d'un message d'appréciation du

l'hon. Juge Swift, Chevalier Su-
prême, qui a fait récemment une

visite de la Province ds Québec.

Des résolutions de condoléances

ont aussi été adoptées à l'adresse

des membres de la famille de Mgr

P. Perrier, Vicaire Général du dio-

cèse de Montréal, et à M. Ray-

mand Aves, ex-secrétaire d'Etat

qui vient de perdre son père.

 

   

  

  

  
  

   

  

 

LEYLTToys

  

EN VOGUE

Haché fin et uni-
forme, il est d’une
belle couleur que

seul peut produire

un mélange des

meilleurs tabacs.

À LE ROULER
on reconnaît sa haute
quatité, car il se roule
facilement en une ciga-
rette bien ronde et bien
ferme.

  

  

Noces dor de M. ei Mme
Alexandre Julien

| Dimanche | 11 mai 1947, a-
vaient lieu les uces d’or de M. et

madame Alexandre Julien, demeu-

rant au No 41, rue St-Louis, Vie-

toriaville, P. Q A l’occasion de

ces joyeuses  réjouissances, de

nombreux parents et :amis se réu-

mirent. La fête débuta à la mai-
son des Jubilaires où lu plupart

groupèrent avant le départ pour la
messe et lu bénédiction qui avait

lieu à 10 heures, dans la belle cha-
pelle des RR. FF. du Sacré-Coeur,

laquelle nous fut gracieusement

offerte par le très aimable Frère
Ferrand, virecteur de l'institution.
Un. messe bas-e fut célébrée

par le Rév. Père Edouard Croche-

tière, des Pères de Montfort, ne-

veu de Mme Julien et leur petit-

| fils Brano Julien servait à l’au-
lel. Le coeur d, chant composé
des membres de lu famille exécuta
de très jolies pièces de ln camposi-
tion de M. Benoît Verdiekt, maître

de chapelle à l'églis. des Saints-

‘Anges de Lachine et ami intime et
‘très estimé de la famille. Mlle
Simonne Audet touchait l'orgue.
À 10 h, 45, départ pour le ‘“Cha-

let des Cèdres” où out lieu la pré-
sertation des parents et amis. U-
ve adresse fut lue aux jubilaires
par leur petite-fille France Julien,
de Sherbrooke, suivie de la pré-

sentation des fleurs et du souve-
nir.

Le banquet servi à plus de 178

personnes fut suivi de quelques al-
locutions prononcées par M. Ro-
bert Astell, gérant de la Banque
Canadienne Nationale à Victorin-
ville et qui agissait comme Pré-

sident; par le Rév. Père Croche-

tière qui a si bien su remuer d’an-
tiens souvenirs de famille et ex-
pliqua la formule de bénédiction
spéciale qu’il avait lui-même ac-

cordé, aux heureux jubilaires a-
vant la messe; de monsieur J.-F.

Alain, président de la Victoriavil-

le Furniture Ltd, qui, comme em-
ployeur, apprécia le travail de son

compagnon depuis 47 ans, et de

monsieur Benoît Verdiekt, compo-
siteur, maitr, de chapelle à Lachi-
ne et ancien organiste à Victoria-
ville.

Les tables étaient admirable-
ment décorées, le souper fut servi
au même endroit, et la journée
ayant été bell sous tous rapports,

chacun fut enthousiasmé de ja fê-
te.

 

Les heureux jubilaires étaient

entourés de leurs enfants : Clo-

tilde, Isabelle, Jean-Louis et sa
femme (Laurette Bruneau), Ju-

dith,, Paul-André et Gertrude: de

leurs petits-enfants: France. Bru-
 

no, Lise, Marie et Simon Julien;

de leurs frère et soeurs: M. Ls-

Philippe  Beaud:t, d'Arthabaska,
‘Mme Frank Lefebvre (lermance)

Au nombre des neveux gt nièces,
des cousins et cousines, nous re-

marquions: M. et Mme J.-E.

Blais et leur fille Olivette; M. et
Mme J.-L. Emile ‘Blais et leurs

filles Hélène et Suzanne; M. et

Mme Raoul Blais; Dr et Mme Léo
Blais; M. et Mme Adélard Blais;

M. et Mme J.-A. Létourneau; Mme
L.-A. Dubois, tors de Sherbrooke:

M. Ro:aire Crochetière, M. et Mme
Alexan ‘re Maheu tt leurs filles
Denise et Yvette; M. et Mme Eu-

gène Maheu ainsi qu: leur fils Ro-
Bert; X. Laurert Crochetière; M.

et Mm. Urgel Pilon; M. et Mme

Joseph Maheu et leur fils Jean, M.
Roch Caro ; M. ¢t Mme Jean-

Paul Cartier: Mme J.-A. Doutre

et ses fils André et Roland; MHe

Berthe Allard; Mlle Monjzau; M,
at Mme Raymond Lacombe, Mlle
Laurelte Cartier et Mlle Jeannet-

w Cartier, tous de Montréal,

M, et Mme J.an-Roraire Blais,

M. et Mme Adrien Maheu, de Ver-

fun, P.Q., M. Benoit Verdickt, de
Lachine, Mme J.-A, Royer, de

Huntingdor, ainsi que Mlle Marie-
Rose Allar!, M, (t Mme Louis Ma-

heu, M. et Mme Gérald Maheu, M.

èt Mme Louis Allard, Mme Rodol-

nhe Julien, tous de Benuharnois,
M. et Mme Oscar Brossois, de St-

Louis de Go..zague, M. et Mme

Hubert Sauvé, de Valleyfield, M.
et Mme l’aul-FEmile Mahou, de St-
Barthélémy; M. Léo Beaudet et sa

fille Renée; Milles Mariette et Ju-

llanne Picher, de Québee, Mma J.-
A.-J. Roberge, M. et Minc Daniel
Cormier, des Trois-Rivières, Mme

Olivier Crochetière et son fils Re-

né, de Mans:au; Mlle Marie-Ange

Vallée, M. et Mme Jean Vallée et

leur” fils Paul de Plessisville. Mme

 

  
 FRUITIERS

Assortiment complet de
Pormmiers No 1 d'été, d'automne 5

T8 (fouges, noir et
es àraisin,Bleuetecultivés (myrtilles), F;tamboisierg

Liste de Pris sur demande

28 Téléphone *LAncaster 4191
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Mlle Béatrice Cloutier, Miles Qj.
ve et Marie-Rose Beaudet, My.
Neuville et Clesse Beaudet, LAr.
thubaska, M. et Mme Lione] Beay.:
det, M. ot Mme Fid, Eq. Alain,ainsi que leur fille Thérèse, de Vi
toriaville.

Au nombre des amis, étaient :
Rév. abbé Rémi Allard, M. et Mme
J. N. A. Béchard, de Montmagny,
et leur fille Françoise, Mme F.
Taschereau, de Québec, M. et Mme
Lebeuf de Montréal, M. et Mme.
J. E. Alain, M. et Mme Robert-
Astell; Mme J.-E.-C, Giroux, Mlle
Gilberte Giroux, Mme Achille Pel.
letler et sa fille Denise; Mme L.
C. Vallières et sa fille Gabrielle;
et Mme Geo.-A. Giroux; M, et
M. et Mme Alfred Corriveau; M,
Mme Théodore Savoie, Mlle Gra.
ziella Bouxbeau, Mlle Simone Ay.
det, M. et Mme J.-G, St-Pierre,
Mile Jeanne Fréchett:, M. Guy
Drouin, tous de Victoriaville, ot Eugène Gaudet et sa fille Yvette, (suîte à la page 8)

ere

* x.

NT.
pourun

ECHEVIN...   | ime L.-J. Cartier (Berthe) et

Mme Alex. Julien (Almina), tou-

tes trois de Montréal; de leurs
h:aux-frères, MM. Louis Maheu,-
de Beauharnois, et Alexandre Ju-

| lien, de Montréal, ainsi que de leur

belle-soeur, Mme J.-B. Beaudet
d'Arthabaska.

les invités d'honneur étaient :

M. l'abbé Rémi Allard, administra-

teur d. la paroisse Ste-Victoire ot

représentant du clergé, M, et Mme

Robert Astell, ce dernier présidait

le banquet, et M. et Mmp J.-E, A-
lain,

 

bo °

(Edifices fédéraux—Province de
Québec)

Des soumissions cachetées, n-
dressées au soussigné ct portant
sur leur enveloppe, en sus de l'a-
dresses, les mots: “Soumission pour
du charbon, Province de Québec”,
seront reçues jusqu'à 3 heures p.m.
(heure avancée de l'Est), Le jeudi
5 juin 1947 pour ln fourniture du
charbon et de coke pour les édifi-
ces du Dominion dans In province
de Québec, excepté Montréal
(P.Q.).
On peut obtenir les dévis et for-

mules de soumission en s’adres-
sant à l'acheteur en chef du minis-
tere des Travaux publics, Ottawa;
À monsieur Rolond Simard, Archi-
tecte surintendant, 150 rue Saint-
Paul ouest, Montréal: et à mon-
sieur J.-A. Drolet, Architecte des
Travaux publics, édifice de la
Douane, Québec (P.Q.).
Les soumissions devront être

faites sur les formules fournies
par le ministère et en conformité
des conditions et devis ministériels
qui y sont incorporés, La soumis-
sion devra porter le numéro du
permis des marchands d- charbon.
Le ministère se réserve le droit,

au moment de donner la comman-
de, d’exiger de tout soumissionnai-
re à qui un contrat aura été adju-
ré un dépôt de garantie sous for-
me d'un chèque visé par une ban-
que à charte canadienne, payable
à l’ordre de l'honorable ministre
des Travaux publics, et égal à 10
pour cent du montant de leur sou-
mission; ou des bons au porteur du
Dominion du Canada ou de la com-
pagnie de Chemins de fer Natio-
nal Canadien et de ses compagnies
constituantes, garantis sans con-
ditions par le Dominion du Cana-
da quant au capital et à l'intérêt:
ou les bons susdits et, s’il y a lieu,
un chèque visé pour compléter Je
montant.

Par ordre,
J. M. SOMERVILLE,

Secrétaire.
Ministère des Travaux publics,
Ottawa, 12 mai 1947 

SOUMISSION POUR CHARDON|
ÊT COKE

   

   

    

  

    

   

  
    

  

 

   

    

QUELLE EST L'IMPORTANCE

DU BON ÉCLAIRAGE DES RUES,

POUR VOUS ET VOTRE VILLE?

  x. ee »

Le bon éclairage prouve votre
intérêt pour votre ville. Les rues
et les artères vivement illuminées mon-
trent it vos gens que votre ville est entre.
prenante et qu’elle est administrée par
Un conseil municipal entreprenant, Cette
ville est promise à un bel avenir.

Le bon éclairage montre votre
souci du bien-être public. L'éclai-
rage des rues assure que vous suivez la
marche du progrès. Il offre aux citoyens
tous les avantages de votre ville, jour
el nuit,

 

—— € —

Le bon éclairage diminue le nom-
bre des accidents. Une ville est tou-
jours fière de compter peu d'accidents: la
sonneillumination de toutes les rues est
le premier facteur de prévention des acci-
dents, Pus il y a de lumière, moinsil ya
d'accidents,
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Le bon éclairage favorise le suc=
cès de vos marchands. Les étalages
restent plus longtemps visibles; les tou-
ristes achètent plus volontiers en voyant
les marchandises des vitrines Dien éclai-
rées ... car les touristes évitent les rues
vhseures et les magasins sombres: € vers
la fin du jour, les passants peuvent cou-
templer les vitrines à loisir.
EME   

Le bonéclairage des rues accroît la valeur
de votre ville. 11 révèle le progrès, le bien-être

et la prospérité de votre ville. Une ville
illuminée est promise à un lumineux avenir.
Ne laissez pas votre ville dans les ténèbres.

The Shawinigan Water & Power Company

  Electricité Produits Chimiques
GÉNIE civis TRANSPORT CONSTRUCTION
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Autour du fourneau

Voici d'abor«

ye qui nOUs apporte ut tt

odes fois expérimen
tée, me it-

Le sans que nais personn
e Te

eile
ju

ir tr rent
i ‘on avoir trop souvent,

- plaigne d'en
sé pla

Pain de vend

9 livres de veay,

1 morceau de lard salé

3 oeufs

3 tranches de

Sel, poivre, jus d

un peu de creme.

pain émietté,

e viande,

Choisir de préférence du veau

wiab semaines. Prendre les

“ |, qualité inférieure, les

; exemple, faire cuire

grec le lard. Passer le tout au

moulin # viande, en ayant en

Joter les cartilages, Jes mes es

gélatineuses, p:tits 08, ete. D

ter les 03 battus, le pain mie

(qui peut être aussi des crobtons

séchés au fourneau), sel, poivre, 8

jus de viande pour couvrir le tout,

et un peu de crème, Metre duns

un plat qui va au four et faire

quire jusqu'à ce que le dessus soit

doré. Faire refroidir, tranche?

par tranches d'un demi-pouce, ou

servir chaud en tranches frites a-

vec graisse et vignons.

morceaux (

devants pa

Et notre amie ajoute: “Lez plus

belles parties du veau sont ensuite

mises en conserve, Ca qui exempte

d'acheter la viunde l'été, Et puis

a visite ne nous trouve jamais en

peine”.

x & %

Lorsqu'arrive le printemps, un

peu de Init dans l'eau de la cuis-

qn dos patates, permet à ces der-

nières d'être moins noires et Vi-

jaines.

es

Une fois qu’elles sont cuites et

bien égouttée-, secouer les patates

‘égèremer.t les fait fleurir.

+ x #

Faire friv les patates dans de

“a graisse ayant servi à cuire des

croquignole- leur donne de la sa-

veur et du gout

+ +

Gros comme uny noix de beurre

dans la friture des croquignoles

es rend plus lustrées et croustil-

iuntes,
a #* +

Les résidus de friture de croqui-

frites peuvent

vec avantage servir pour la cuis-

pnoles et patates

sun des crêpes, du pain doré, etc.
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ATTENTION

LECTEURS
ET

LECTRICES!

Employez les produits

SUNRAY

 

 

Crème nettoyante
(genre cold cream)

Nettoyant liquide
rème nourrissante pour

la peau
Crème pour les yeux
Crème de fondation
Masque facial
Solutior rafraîchissante
Astringent spécial
Rouge à lèvres
Rouge en crème
Poudre pourle bain
Crème désodorante
Poudre désodorante
Liquide désodorant
Poudre talcum (pour

hom
Poudre pour la figure me)Poudre pour bébés

Aussi plusieurs autres
Produits de haute qualité,

€aux de toilette et parfums,

 

Les produits

SUNRAY
sont de qualité supérieure,
émandez-les aujourd’hui à

votre marchand.
tte

SUNRAY PRODUCTS
4635 Clanranald Ave.

Montréal  

Le coupdel'étrier

{ une fermière ac- Condamné par le tribunal révo-

ne recette, lutionraire que présidait Fouquier-

Tinyille, il y eut un Gontaut-Biron,

arrière petil-neuveu du maréchal

A qui Henri IV dut faire trancher

la tête, qui montra devant la mort

un beau sang-froid.
Enrentrant à la prison après sa

condamnation, il dit à ses compa-
gnons de captivité:

—C’en est fait, messieurs,

pars pour le grand voyage !

Il donna commission au guiche-

tier de lui aller chercher des hui-
tres qu'il aimait fort et, en venant

je

le prendre pour le conduire au sup-
plice, le bourreau le trouva en

train de gober la dernière.
Par là-dessus, le gentilhomme

but un bon verre de vin, fit cla-

quer sa langue, et en versa un au-

tre qu'il t:ndit à l’exécuteur, en
disant :

—Frenez, mon cher, vous devez

avoir besoin de vous donner du
courage, AU métier que vous fai-

tes !

Le bourreau accepta et but “à

la santé” de son client.

Concoursde vacances
——

Les vacances approchent. Et l'A.

C.J,C. a remis en marche l’orga-

nisation du Concours de Vacances
annuel. Le magazine ‘Vacances

"47" est maintenant en vente.

Attrayante, pleine d’entrain et

de coul:urs, cette revue constitue

par excellence le magazine des
vacances. Vous y trouverez de

splendides photographies, des ar-

ticles variés, pleins de suggestions
pour vivre des vacances joyeuses,

enrichissantes, Des jeunes vous x

racontent les merveilles de la rou-
te, d’une enquête, d'une herbori-

sation, etc,

Participez au concours de Va-

cances 47. Préparez-vous en y li-

sant “Vacances ‘47”, en vente au
secrétariat de l'A.CJ.C, 840, rue

Cherrier, Montréal, .et dans tous

les collèges.
 ——————

Une centrale internationale
de cinéma dans notre
province

Un miportant groupe d'hommes

d'affaires canadiens-français, ayant

à su tête, M. J.-A. DeSève, co-fon-

auteur et ex-dircoteur-géraunt de

la Compagnie France-Film, assis-

té de M. l’abbé A. Vachet, produce-
teur français de plusieurs films, no-

tamment de “Notre-Dame de la
Mouise”, fondait à Montréal, il y
a quelques mois seulement, une

vasta entreprise de production ci-

nématographique, ln. Compagnie

Renaissance Films Distribution Ine,

Cette industrie de grande envergu-

re, nouvelle au pays, était appelée

à devenir, dans un avenir prochain

une centrale internationale, pour

la production, le doublage et la

distribution, dans le monde entier,
de films de langues francaise, an.

glaise ct espagnole.
Le capital initial de Renaissan-

ce Films Distribution Inc. était de

500,000.00. La souscription de ce

premier objectif s'est faite très

rapidement, I] y a quelques semai-

nes, la compagnie annonçait qu'el-

le avait été autorisée à porter son
capital à $3,000,000.00. C'est pour

cette raison que les promoteurs de
la compagnie lancent aujourd'hui

officiellement dans le public leur

nouvelle éniission qui comporte

100,000 actions privilégiées classe
“B” d'une valeur au pair de 25.00

chacune.

Les directeurs de Renaissance

Films Distribution Inc. adressent

un appel tout spécial aux hommes

d'affaires canadiens qui s’intéres-
sent au développement de l'indus-
trie cinématographique au pays.
De l’avis de nombreux spéciaiis-

tes en la matière, la Canada cons-

titue un centre idéal pour la mise
sur pied et le succès d'une entre-

at

ATTENTION
Nous désirons confier la

vente de nos machineries 3-

«gricoles à un dépositaire. de-
meurant a Victoriaville.
S. V. P. mentionner dans

premières lettres, qualifica-

tions, références morales et
financières. ete. Ne pas fai-

re application s’il vous est
impossible de disposer de la

majeure partie de votre

temps el si.vous n'avez pas

d'automobile. S. V. P. adres-

ser à :

Richelieu Equipment
ENRG.

406, rue LAURIER,

ST-JEAN, Que.

 

 

 

Prise telle que Renaissance Films
Distribution Inc. Lieu de rencor-
tre du génie latin et de la tæhni-
queaméricaine, où l'on parle les
deux langues par excellence du ci-
néma universel, notre pays, qui es’.
présentèment en plein essor écons
Mmique, possède, en plus d'innoma
brables richesses matérielles, une
jeunesse vibrante et pleine de ta-
lents. Tous ces facteurs d'une va-
leur inestimable, la compagnie Re-
naissance Films Distribution Inc.
se dispose à les faire servir à la
réalisation d'une oeuvre d'inspira-
tion chrétienne et à rayonnement
international qui propagera, dans

tous les coins du monde, le bon re-
nom de notre pays.
En quelques mois À peine, les di-

recteurs et administrateurs de cet-
ta compagnie ent réussi à jeter les
bases nécessaires à l'expansion fu-
ture de leur entreprise. La com-

pagnie possède déjà, sur la. rue
Notre-Dame Est à Montréal, en
bordure du fleuve, d'importants
terrains où elle construlra ses stu-

dios principaux. Elle a également
acheté un vaste immeuble chemin
de la Côte des Neiges, à Montréa}
où elle fait actuellement l'instals
lation de ses studios provisoires et
où elle tournera ses premières
grandes productions, en attendant
l'installation définitive rue Notre-
Dame est.

Cette nouvelle industrie cana-

diznne du cinéma s'est assuré la
collaboration de techniciens de

tout premier ordre. Elle a concly

des accords avec la société Fiat-
Films de Paris pour le doublage

de certains de ses films en langue
étrangère, Elle s'est assuré le con-

cours d'une compagnie canadienne

pour la distribution de ses films
a: Carâla d'une sccité françoi-
se pour la distribution en France
et d'une société Belge pour la dis-

 

 

Nous savons qu’un caple
taine d'équipe a de nom-
breuses charges à rem-
plir. Mais, quand vous
convoquez les membres
de votre équipe, pourriez-
vous espacer vos appels?
Il ne faut pas monopo-
liser une ligne double,
car quelqu'un peut en
avoir besoin pour des
raisons très sérieuses . .
Merci!

ABONNÉS À
“LIGNE DOUBLE”
PRATIQUEZ
L'ALTROISME!

Le bon exemple est con-
tagieux - on vous trai-

tera comme vous traitez
autrui.

1. Soyez brefs.

2. Espacez vos appels.

3. Donnez priorité oux
appels d'urgence.

 

LA COMPAGNIE DE TÉLEPHONE- DEUI

DU CANADA

“LE NICOLETAIN”

Le

¢¢' Fer
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dante

tribution en Belgique. Des pour-
parlers sont en cours pour la dis-
tribution en Angleterre, aux E-

tats-Unis et en Amérique du Sud.

Elle a engagé des scénariistes, dia-
loguistes et adaptateurs de grand

de grand talent, et elle compte dé-

jà plus de douze sujets des plus in-
téressants prêts à être tournés.

La Compagnie R.C.A. Victor Ltd
lui a fourni tout l'équipement s0-
nore le plus perfectionné, Elle s'est
procuré des appareils d'éclairage

dernier modèle et en nombre suffi-
sant pour utiliser les 500,000 watts

prévus dans son installation élec-

trique. Elle possédera un groupe

électrogène qui lui permettra de

filmer ses extérieurs presque sans
interruption.
Comme on peut le constater, la

compagnie Renaissance Films Dis-

tribution Inc. est des mieux prépa-

rées pour doter le Canada d'une
industrie  cinématographique de

taute première valeur. Ses direc-

teurs comptent maintenant sur

l'encouvagement et l'aide efficace

de nos hommes d'affaires pour me-
ner à bien une entreprise qui s'im-

posait depuis de nombeuses années

déja en notre pays.

Sur les Ondes
Le congrès de l'éducation par
radio, à Columbus

 

 

 

Les 2, 3, 4 et 5 mai se tenait à

Columbus Ohio, un congrès de l'E-

ducation par Radio. La Société

Radio-Canada y avait délégué, de

Toronto, MM. Lambert et Delafield

et de Montréal, M. Armand Béru-

bé. Interrogé sur les délibérations

de ce congrès, M. Bérubé, direc-

teur de la radiophonie rurale au
réseau français de Radio-Canada,

a déclaré qu'elles avaient couvert
lé champ des sciences et des arts

l'intermédiaire de la radio.

“On y a traité, dit M. Bérubé,
des sujets suivants : L'intérêt pu-
blie et la radio, l'UNESCO et la

radio, la radiophonie rurale, les

organisations de jeunesse et la ra-

dio, les organisations nationales
et la radio, le service radiophoni-

que de nouvelles, des émissions à

l’intention de jeunes, les émis-
sions à l'intention de jeunes, les
émissions musicales, le travail de
recherches en radio, les émissions

scolaires, les émissions féminines,
la radfo et la santé, la radio et le

problème des minorités, la radio
et ses critiques, la radio, la socio- logie et la religion, et bien d'au-

 

 

ATTENTION
Maison d'importation et d'exportation recherche représen-

tant qualifié pour la région, ligne prospectée textile, vaisselle,

verrerie, jouets, articles de fumeurs, quincaillerie. Ecrire en

donnant expérience et références à :

M. DUCHESNE
Importateur et Exportateur,

. C. P. 302, HAUTE VILLE

QUEBEC
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Vous réserve une, ord]
RS À,

L. P. BARIL & FRERE
Vendeurs autorisés, FORD et MONARCH

32, rue LAURIER

SESsi

tres sujets.”
“La radio qui se développe ot se

transforme sans cesse a besoin de
telles discussions qui permettent
de considérer le chemin parcouru

et de tracer la voie pourl'avenir”.

“Parmi les personnages que j'ai

eu le plaisir de rencontrer, qu'on

me permette de citer le divecteur
de la Radio à l'Université de Loui-

siunne, Bâton-Rouge, M, Steetle et
son épouse”. “J'ai eu le plaisir
d'enseigner la musique aux jeunes

Acadiens de la Louisianne et n'ai

pas trouvé d'élèves plus intéres-

sants” a déclaré madame Steetle.
“Les Acadiens écoutent nos émis-

sions” n continué M. Steetle, “mais

ne se font pas faute de nous ré-

clamer très fréquemment du fran-

çais. Si vous pouviez nous com-

muniquer certains textes français

diffusés à l'émission “Le Réveil

Rural” ou autres, je serais en-
chanté de les diffuser à leur in-

tention. Ne pourriez-vous pas

nous aider 7” ‘Comme on voit”,
conclut M, Bérubé, “de telles assi-
ses ne manquent pas d'intérêt; on

peut y élaborer des projets inté-

ressants; aussi suis-je heureux d'y

uvoir représenté le réseau fran-
çais de Radio-Canada”.

Nos compositeurs

 

Au congrès de la Société Roya-
le, à Québec, les 26, 27 et 22 mai,

M. Léopold Houlé, Dr ès L., M.S.

R.C., lauréat de l'Académie Fran-

çaise, présentera une étude sur

“l’art musical et nos compositeurs
à Radio-Canada”. Nombre de mu-
siciens canadiens n’ont pu faire
connaître leurs oeuvres que gri-

ce à la radio. Les chefs d'orches-

tre de la Société se sont appliqués
avec succès, À faire sortir de l’om-

bre des noms dont les travaux fu-
rent jugés vraiment méritoires,

. + 0

La Traviata

Les élèves du Conservatoire de

Musique de Toronto, section de

l'opéra, chanteront pour l'auditoi-

re de Radio-Canada, le dimanche,
25, à 10 h. 30 du soir, les princi-
paux airs de La Traviata, de Ver-

di. Ces élèves sont les mieux pré-

parés du cours.

——>#

A VENDRE

Une bicyclette à 2 roues pour
fillettes de 8 à 15 ans. — Un très
gros carosse de poupée avec pou-

pée. S'adresser au bureau du Den-
tiste Larouche, Victoriaville.
 

HOMMES DEMANDES

 

Désirez-vous être indépendant ?
Avoir votre propre commerce ?

Opérer dans votre localité ?  A-
dressez-vous à la Cie des Produits
“FAMOUS", 370 rue Guy, Mont-

réal, P.Q.
 

A VENDRE

 

Quatre comptoirs vitrés et une vitrine à bonbons. S'adresser à

M. Ernest COTE, épicier, 16 rue

VICTORIAVILLE
rt — Lencrencese

 

Noces d'or...
(suite de la page 2)

 

benucoup d'autres dont nous n'a-

vons pu obtenir les noms,

Un grand nombre de parents et

amis n'ayant pu assister à cette

fête adressèrent aux heureux ju-
bilairves, soit des lettres, des car.

tes, messages ou téléphones, pour
leur souhaiter bonheur, santé et

longue vie afin de pouvoir célé-

brer dans quelques années, leurs

noces de diamants.

A toutes les personnes (ui con-

tribuérent à faire de cette fête un
succès, le Comité d'Organisation

‘désire offrir ses plus sincères re-

merciements.

Ie bonheur n'est pas de possé-

der beaucoup, mais d'espérer ct

d'aimer beaucoup.
“

Cherche lu vertu chez les au-

tres et le vice chez toi. — Frank-

lin.

MAISON A VENDRE

 

 

 

Maison de deux loyers, de six

pièces chaque logement, nvec
chambre de bain. Bon garage.

Conditions faciles, Située rue St-

Augustin, aux Nos 21 et 23. Pour
autres informations, s'adresser à
Ernest COTE, 16 rue St-Georges,

Victoriaville,
 

CHESTERFIELD

Presque neuf, à vendre à moitié
prix, soit à $86.00. S'adresser À

Madame NADEAU, 8 Boulevard

Carignan.
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SAVOURÉ PAR PLUS de

familles que toute autre

marque de café au monde

. » . voilà le Maxwell House.

Parce qu’il est extra-savou-

reux, il est toujours “Bon

jusqu’à laDernièreGoutte !”

ati

LAFONDINN

 

Chambres touristes. — Voya-

geurs. — Proximité des ga-

res. — Centres des grands

magasins. — Maison tran-

quille, propre, confortable.

Eau chaude et froide, bains.

ATTENTION SPECIALE

AUX RESERVATIONS.

Lafondinn
1006-12, Sherbrooke Onest.

Montréal. St-Georges, Victoriaville.   

TEL, : 360
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S.V.P, Un grund verre de lait pasteurisé de lu Crémerie

Victoriaville. Hum! ça repose et çu ravigote !
L'abondance des Vitamines présentes dans le luit en font

l’aliment protecteur par excellence, Une diète riche en Vitami-
nes procure À l'organisme les éléments nécessaires à ln croissan-
ce et au maintien de la santé.

Le lait pasteurisé de la Crémerie Victoriaville fournit une
source constante et économique de ces précicux facteurs de crois-
sance.

Prenez done l'habitude d'en consommer régulièrement et d'en
faire votre breuvage favori.

CREMERIE VICTORIAVILLE
Filinle de Lactantin Ltée.
65, rue St-Jean-Baptiste

VICTORIAVILLE — Tél: 579

ENRG., 
Demandez toujours le

RENDEZ-VOUS DES VOYAGEURS

HOTEL MANOIR VICTORIA
Carignan & Garon, Prop.

VICTORIAVILLE

Eau chaude et froide et téléphone dans les 80 chambres.

Table de première classe, à prix modérés.

Service courtois et empressé,
Attention spéciale pour banquet ou réception.  

vsrs

‘SHELLSBLGASNIR
i

483
” 3 "CAC yAmateurs de courses |

; %=
3 »\ A VENDRE 3
\
3 Harry Male, cheval brun, avec un record de 2:04% sur Vam- 3

» ble. — Un sulky de courses en bonne condition. — Un atte- 3
y lage neuf de l'été dernier. Une paire d'enfarges presque €
Ÿ Ÿ
* neuves. — Une puire de hottes de genoux, — Couverture de 3

% laine, ete. PRIX : $600.00 pour le tout. Pour information 3
% Adressez-vous à %
9 2yà HENRI BEAUBIEN 3
ÿ Richmond — Tél: 253 3

ÿ

X Cté RICHMOND 3
» |
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Décès du Dr J.-B. Drouin
a Montréal

Le Dr J.-B. Drouin, autrefois de
Victoriaville, est décédé dimanche,
le 18 mai à Outremont, où il était
allé demeurer avec sa famille de-

puis l'an dernier.
Ex-interne de l'Hôpital Notre-

Dame de Montréal, le , Docteur

Drouin a exercé pendant trente-
huit ans sa profession à Victoria-
ville, Il occupa également la
charge de coroner du district d'Ar-

thabaska.

Il laisse son épouse, née Aimée
Favreau, fille de feu M. et Mme

Henri Favreau, six filles : Marie-

Paule, Anita, Thérèse (Mme Pier-
re Huguet), Aline, Jeanne ot Y-

vette; ses soeurs, Mme J.-R. Ca-
mirand (Bibiane) de St-Angele et
Mme Emile Bourbeau (Angéline)
de Victoriaville; ses beaux-frères
et belles-soeurs, M, et Mme Paul
Favreau, le juge et Mme Philippe

Marchand, M. et Mma Yvon Fa.
vreau, Robert Favreau, Claude Fa-

Remise d'un octroi de
$1,000 et élections à
l'O.T.J. deVictoriaville

La première assemblée de

l’Oeuvre des Terrains de Jeux| Jolicoeur,
de Victoriaville pour l'année cou-
vant a été tenue ces jours der-
niers sous la présidence de mon-
sieur Thomas Grégoire.

Les différents rapports finan.

ciers de I'0.T.J. pour l'année qui
vient de s’écouler furent présen-

tés et adoptés.

rie et Guy Favreau.
Les funérailles ont eu lieu mer-

cradi, le 21 courant, à l'église St-

Viateur d'Outremont.
La sépulture a eu lieu à Victo-

riaville où un libéra a été chanté vreau, Gérard Favreau, Marcel Fa-
vreau, Vianney Favreau, Jean-Ma-|

à l'arrivée de la dépouille mortel-

le,

  

Euvent lieu les élections qui
donnèrent les résultats suivants.
Furent élus directeurs, messieurs
Richard Bergeron, Gérard Berge-
ron, Calixte Côté, Paul-André Ju-

lien, Maurice Leahey, Albeit Mo-
rissette, Noel Provencher, Rodol-
phe Lamoureux, Gaston Jolicoeur

Aurèle Roux, Thomas Grégoire,

Hubert Richard et Jos. Côté.
Au conseil furent élus parmi

les directeurs, président, M. Hu-
bert Richard, vice-présidents,
MM. Thomas Grégoire et Gaston

secrétaire, M. Rodol-

phe Lamoureux, trésorier, M.
Noel Provencher.
M. le chanaine Alcide Pellerin

et M. l'abbé  Origène Grenier,
tous deux curés, Arthur Gama-
che, maire, et Wilfrid Labbé,

préfet du comté d'Arthabaska,
furent nommés présidents hono-

raires.
Le dévoué abbé Robert Houle

garde sa lourde charge d'aumô-
nier. ’

M .Wilfrid Labbé se fit le por-
te-parole de l'honorable ministre

de la Santé, le Dr Albini Paquet-

te, pour offrir aux directeurs un
chèque de mille follars comme

octroi pour l'année 1946-47. En

—_—_——mep=—red

 
 

 

LE NICOLETAIN,

quelques mots bien sentis 11 dit
touts l'importance que le minis.

tre attache à l'O.T.J.
M, Thomas Grégoire président

sortant d: charge, fit la revision

de ses trois termes d'office et
annonça avec regret qu’il ne pou-
vait plus pour diverses raisons

continuer à occuper cette char-
g6 I remercia très efifactive-

ment monsieur Laffbé de son in.
tercession auprès du Dr Paquette
qui nous valut cet inestimable
octroi de $1,000.

Rodolphe Lamoureux,

secrétaire,

 

Pénible accident
à Victoriaville

M. Thomas Labbé, employé à
Ia Eastern Furniture de notre
ville, a été victime d'un grave
accident au cours de la semaine
dernière.

M. Labbé faisait fonctionner ne
planeuse lorsqu'une pièce de bois

lui traversa le corps de part en
part.  

VENDREDI, 23 MAE 1947

voté, vonsidire l'état de M. Labbé

comme très grave quoique la piè-

ce de bois n'ait aiteint aucun or-

gane vital de la victime.

mr

De retour au Canada

M, Gérard Pelletier, fils de

Mme Achille Pelletier, était à

(enèves, en Suisse depuls 1946,

en qualité de secrétaire de I'En-

tr'Aile Internationale universi-

taire des étudiants victimes de la

guerre. Il s’est embarqué, avec

son épouse et leur fillette, à bord

du Maurétania, le 21 mai, pour

revenir au Canada.

Mort de M. -
Philippe Lachance -

M. Philippe Lachane*, fils de M

\lired Lacharce et de feu Démé-

vise Boulanger est décédé à l’hô-

vital de Sherbrooke, à l’âge de 26

uns.

  

 

Ses funérailles ont eu lieu en l'é-

Transporté à l'hôpital d'Artha-se des SS. Martyrs Canadiens,

Le théâtre Laurier
Le contrat pour les travaux

d’excavation a été donné à COR-

MIER LIMITEE, de Victoriaville

et ces travaux sont presque termi-

nés.

 

Le contrat pour la construction

du théâtre a été accordé à Adélard
Sévigry, contracteur des Trois-

Rivières. Les travaux seront pous-
sés activement pour être terminés

en octobre prochain.

C'est ce que nous disait, ces

jours derniers, M. Camille Boldue,
propriétaire du futur Théâtre Lau-

rier,

À la.
(suite de la lère page)

 

succès qu'il remporta dans ses fone.
tions lui valurent d’être nommé,
a 1935, Instructevr dans la Divi-

don de la Formation des Agents.

Plus tard, il devint Régisseur de
la même Division. Le: devoirs de

sa charge, à ce dernier poste, l'a-

menèrert à voyager par toute la

raviq ole
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senter sous le couvert d’un aætis-

te, pour ensuite nous décevoir par
de la bouffonnerie.

Les applaudissements ne sont

pas toujours l'expression de l'en-

thousiasme. On peut battre des

mains par politesse, par sympathie

pour les voisins ou, comme les en-

fants, parce que c'est amusant, A-

musant! Le terme est léger, Car,

 

 

 

 

enfin, quand on s'attend
dre un artiste, et que |
pourle prix d'un artiste,
décevaut d'assister à un.
vaudeville ou une simple

à enten.

‘on Paye
C'est bien
sorte de

Comédie,

L'organisation qu ai ;Charles TRENETn'es pe Ah
mer. Son but était de faire de Var.
gent au bénéfice d’un sport très
recommandable. Mais, la plupant
des membres du club de Golf ont
dû être déçus comme la majorité
de l'assistance.

: baska, son médecin, le Dr Edouard| vendredi, le 16 mai.

 

 

 

RENAISSANCE FILMS.Sods Sa.

SON PROGRAMME:
e Produire des fllms récréatifs de

grande classe ;

© Produire des films religieux qui

seront des oeuvres d'art;

© Produire des films d'enseigne-

ment adaptés à tous les

de l'éducation;

besoins

© Organiser le journalisme ciné-

matographique;

© Assurer la participation des

éorivains et des artistes à un

renouveau chrétien du cinéma.

LE CANADA, CENTRE
IDEAL POUR UNE
TELLE ENTREPRISE :

© Pays aux

sources matérielles ;

@ Puissance en plein essort éco-

recherche denomique, à la

nouvelles Industries :

innombrables res-

UN

@ Lieu de rencontre du génie la-

tin et de la technique

caine, oll l'on parle les deux

langues importantes du cinéma

universel.

ADMINISTRATION
SERIEUSE
ET COMPETENTE:

® Un Canadien bien connu dans

l'industrie du cinéma, M, J.-A.

DeSève, préside aux destinées

de Renaissance Films

bution Inc.

© M. l'abbe A. Vachet, de Paris,

producteur de plusieurs films

améri-

aide UE
SAE a

TH
»

We +

présente:

 

  

UNE ENTREPRISE D'ENVERGURE
<>

UNE OEUVRE INSPIRATION
CHRÉTIENNE

+

a

MOUVEMENT A
RAYONNEMENT INTERNATIONAL

UNE INDUSTRIE CANADIENNE

UNE PUISSANIE
COMPAGNIE

|
Distri-

et notamment de “Notre-Dame

de la Moulse', occupe les fonc-

tions de directeur technique de

d'entreprise.

© Cès pionniers ont au grouper

autour d'eux plusieurs de nos
meilleurs hommes d'affaires.

 
 

PRODUCTION
- CONÉMATOGRAPHIQUE

Pour fous renseignements: EDIFICE TRANSPORTATION
132 rue Saint-Jacques, Ch. 1709-10, Montréal, Qué,
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PLAN GENERAL DES

STUDIOS DE MONTREAL

 
DEBUTS PROMETTEURS:
La Cie possède des studios importants,
4824, Chemin de la Côte des Neiges,
à Montréal.

Elle a acquis de vastes terrains rue
Notre-Dame est; à Montréal, en bor-
dure du fleuve, où elle construira des
studios ultra tpodernes, suivant les
plans d'ensemble; el-dessous reproduits.

Elle s'est assurée de lu collaboration
d'exceilents techniciens français, amé-
rienins et canadiens.

Elle contrôle plusieurs compagnies ci-
nematographiqugs =importantes en
France et au Canada.

Blle pos-éde ses appareils de prise de
vue, de projection et d'éclairage.
R. C. A. Victor Co, Ltd, lui a vendu
un équipement sonore des plus perfec-
tionnes.

La compagnie compte plus de mille
actionnaires canadiens et son capital
vient d'être porté à -

3,000,000

PERSPECTIVES de
la COMPAGNIE
 

 

® Les statistiques de tous les pays

prouvent que l'industrie du ci-

némaest l’unedes plus rémuné-
ratrices qui soient.

® Les noms cités au prospectus
publié dans une autre page de ce

journal soulignent le caractère
sérieux de l'entreprise.

Lisez notre

prospectus

publié dans une

autre page de

ce journal

Renaissance Films Distribution, Inc., invite principalement les hommes d'affaires désireux de faire if
speculation intéressante a participer au développement de l'industrie da ;

= cinématographique canadienne, ® @& eo. + ‘
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Province de Québec, C'est en l'an- EXCELSIOR

née 1942, qu'il dèvenait Gérant de
District, Respe

 

“A leur bureau principal, au nu-
méro 190, rue Hériot, à  Drum-

mondville, M. Chartrand et son per- i , .
sonnel sont à la disposition des De prâce, ayons plus de respect pourle bien d'autrui
détenteurs de polices demeurant à| Evitons de traverser les parterres à la mode indienne
Asbestos, Acton Vale, Drummond-| Ceux qui cultivent des parterres, qui embellissent leurs
ville, Plessisville, Richmond, Saint-! propriciés, tout en enjolivant leur localité, ont droit à ce

 

(suite de la 1ère page)

 

 

  

 

Hyacinthe et Victoriaville. | respect.

| F ee A
Emission de

100,000 ACTIONS PRIVILÉGIÉES
DE

Renaissance Films Distribution Inc.
| (Compagnie Incorporée conformément aux Lois de la Province de Québec)

ACTIONS PRIVILEGIEES CLASSE ““B”
à dividende cumulatif, et convertibles en actions Classe sc,

Ces actions classe “B” d'une valeur au pair de $25.00 porteront Un dividende cumulatif

k compter du premier juillet 1947, lorsque le Consell d'Administration jugera opportun

de déclarer tel dividende, à raison de $1.25 par action par année, payable trimestrielle-
ment par chèque, sans frais. à toutes les succursales de la banque de la compagnie.

Ces actions Classe “B” ont rang “pari passu” avec les actions privilégiées Classe “A”
de la compagnie. Les actionnaires auront le droit, en aucun temps, de convertir leurs
actions privilégiées Classe "B” en actions Classe “C”, sans valeur nominale participante
“par! passu” avec les actions ordinaires et votantes, à ralson d'un vote par groupe de
dix actions Olasse “C”.

Des actions privilégiées Classe “B” comportent également un droit de rachat au prix

de 827.50 l'action, sur avis préalable de 60 jours doriné par le Conseil d'Administration.
Reglstraire et agent de transfert: TRUST GENERAL DU CANADA

 

  

 

Montréal

CAPITAL de la SOCIETE
Autorisées En cours

‘Actions privilégiées Olasse “A” 20,000 $ 500,000.00 .
Actions privilégiées Olasse “B” 100,000 $2,500,000.00

(Valeur au pair $25.00) $3,000,000.00 :
Actions Cladse “C” 150,000 25,000
Actions Ordinaires 50,000 20,035
(Sans valeur au pair)

La compagnie possède une réserve suffisante d'actions ordinaires et Classe “C" non

émises pour satisfaire à la demande possible de conversion des actions privilégiées Olasse
“A" et Classe “B”.

Ces actions privilégiées Ciasse “B” sont offertes en vente au prix de $25.00 par action
avec un boni d'une action Classe “C” à chaque groupe d: 4 actions privilégiées Classe “B”.

uw Le produit de cette émission sera consacré à l'amélioration et à l'aménagement du
‘ studio provisoire situé au No 4824 Chemin de la Côte des Neiges, à la construction et- à

l'aménagement des studios de la rue Notre-Dame est, à l'achat des appareils et équipe-

ments techniques, ete.

C'est principalement aux hommes d'affaires qui, tout en faisant une spéculation inté-
ressante, désirent contribuer et participer au développement de l'industrie cinématogra-
phique canadienne que la Compagnie adresse le prés: nt appel.

Les certificats d'actions vous seront livrés dûment approuvés par nos aviseurs légaux,
MM. DAVID PERRIER, BROSSARD, DEMERS & GODARD.

BUT de la COMPAGNIE
RENAISSANCE FILMS DISTRIBUTION INC. à été incorporée par lettres patentes

de la province de Québec en avril 1945 dans le but de :
n) l'roduire, exploiter et distribuer des films cinématographiques, principalement

en versions anglaise, française et espagnole, et en tous formats, y compris par
la télévision, : ]

b) De construire ou d'acquérir des salles de cinéma, tant au Canada qu'aux
Etats-Unis ou en Europe. :

¢) De construire où d'acquérir des studios et laboratoires cinématographiques.
d) De développer dans tout le Canada l'exploitation en format réduit et de four-

nir un choix ahondant de films d'une valeur technique et morale indiscutable.
#) D'encourager et de développer, par le cinéma et la télévision, les jeunes talents

cÉnadiens aussi bien dans le domaine technique que dans le domaine artistique.

CONSEIL D'ADMINISTRATION
Président et directeur-gérant ler vice-président

M. J.-A. DeSEVE, co-fondateur et autre- M, PAUL PRATT, président de l'Union
fois directeur-gérant de la Compagnie des Municipalités de la province de Qué-
France-Film et de la Compagnie Ciné- bec, directeur de la fédération des maires

matographique Canadienne Limitée, ad- du Canada, maire de Longueuil, prési-
minis'ra‘eur de la Société Flat-Film. dent de l'Office Central Catholique Ltée,

etc. -

Trésorier

M. LEO CHOQUETTE, président de
Théâtres Laurentides Inc, président de
‘Théâtre . Roberval Inc, président de
Théâtre Alma Inc. président de Cinéma
Alhambra Inc, président Le Théâtre
Normandie Ltée, président de Théâtre
Riaitn Inc, Farnham, etc”

2e vice-président

HONORABLE HECTOR PERRIER, C.R,
avocat, administrateur de Mongeau -&
Rabdert Cie Ltée de Martineau Cut Stone
Co. Ltd, de Soma Duvernay Gold Mines
Ltd, de Chardo Ltée, de Gray Invest-
ment Corp, de Elgin Investment Corp.
de Wheeler Alr Lines Ltd, etc .

Secrétaire

M. EDGAR TESSIER, bien connu dans les milieux artistiques de Montréal, autrefois as-
sistant-directeur des “Compagnons de Saint-Laurent” et secrétatre-général de “L'Equipe”.

Administrateurs M. ROSAIRE BEAUDOIN, C.R., avocat
. administrateur de la compagnie d'asse-

M. J.-HENRE DUVAL, président de J.-H. . œ ” Lévis

Duval Inc, administrateur de Gulf rance-vie “La Laurentienne” dede la compagnie d'assurance-feu “La
Furniture Co. Ltd. maire de Trols-Pls- Protection Nationale” de St-Jean d'Iber-

ville, de l'Imprimerie Rurale Limitée de

M, BERTHOLD MONGEAU, président St-Joseph de Benuce.
de Mongeau & Robert Cie Ltée, prési- - M. TANCREDE BEAUDOIN, président
dent de Martineau Cut Stone Co. Ltd.| et directeur-géran’ de Canadian Labour
président de Gray Investment Corp, Window Cleaning Ltd. administrateur
président de Laurentian Appliances Ltd.,eat a anit Br Jerome Lit de Floor Washed & Waxed Co.
vice-président de Granit St. JérômeLtée, M. OVIL: é-
sdministrateur de Investors Syndicate of M. OVILA ROBITAILLE, indusislel, pr
Canada Ltd, etc siden* O. Robitaille & Cie.

M. HENRI-F..UL ËLEMAY, avocat, B.A..
Dr. CHARLES-EUGENE MASSICOTTE, LL.B., L.Sc.£.EP., u.S:.C., administrateur
C.D, directeur de l'Association des den- de Théâtres Laurentide Inc, de Théâtre
tistes de langue française de l'Amérique Palace Ltée, Magor, de Théâtre Star
du Nord, secrétaire de la Société Den- Ltée, Waterloo, de Renalssance Export
taire du Saguenay. Inc, de Phoenix Studios Inc., ele, 

Prospeclus en: °° :ur demande

— Renaissance Films Distribution
as  Ine.

132 ouest St-Jacques ... suite 709-710 Mont:r! *   
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